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N'et-elle, à la rigueur, ue cette qualité, ce qui serait insuffi- vous, habiter honorablement vos terre, et pusi serAniin le pays
sant sans doute, elle ne aisserait pas que d'être aimée et reas- ces racines prof'ondes que l'*s révol "tinrs elle-mé-es ne san-

ectée de son mari. Une femme douce et propre sera aimée de raient arracher I Oui, soyez fidèles aÏ sol q-ri a f.it votre nom
nus et toujours. Maisla vertu de propreté n'étant jamais seule et votr; grande -r. et le sol vous sera'fidèle à son tour, et le-

dans une personne, c'est avec raison que je dis qu'une femme populations vous béniront. -. -- Extrait n diur de
qui lapossède est précieuse, est vénérée, est chérie. D'ailleurs Afgr. ua nloup, 1 un c.'oncours'ariole. d Oréns.
être ropre, 0'est être belle ; c'est, aussi être économe et se fairep ' an - L'année 1878 n'a été bonne ni pour l'agriitnre, ni pour

La femme'malprope! elle.esi ainsi nommée, parce que, dd l'industrie, ni pour le commerce,- on peut bien dire ansi, ni

sa nature, elle est réellement telle, c'est-à-dire que sa man- pour la politique;-elle sernit une bonnn anne, si l.;s I->Qons
vaise éducation afitesale, crasseuse, repouseante. Son'influ- nous profitaient et s! nous connaissions qu'il :•n dépend en

ende c tellequ'elle met, bon gré, malgré, un sceau de malpro- grande quantité de nous d'atténuer consi lérabh-ment le mal en
reté sur son mari et sur ses enfants. Du reste, sous l'épaisseur snivant une politique chrétiena et en reven'int à la pratique
e la crasse, elle couvre bien des vices, bien des misères, dn a

presque toujours un caractère méchant, opiniâtre cruel. Par prcommap, ode'u t de ti. ;i'st à l hýiAne volontélqiuest
une rare exception, fût-elle la meilleure et la plus honnt promise la paix, seure.-de tant d -

femme du monde, elle n'en sera pas louée,. ni aiméde, ni chérie
davantage. . . La phrénologie.

11 est pénible de le déclarer,. mais il est certaine femme
d'une malpropreté inqualifiable, qu'on retrouve, non pas seule- i d PJe

ment sur elle, mais sur tous les objets à sa disposition et ,La. yirulaton du Prenologicl Jouren r aans l propeî'ipets

qu'elle devrait tenir en bon état. Les vases, les ustensiles dela qu'it y port - et i truiit qu'on enr tir . Ieslii di u rnrpsc to d-

cuisine,ý tous les meubles delà. maison, tous les vêtements du d(Il Phrenologi-al.Tournal polir. 89lséier 'n'd. n-

Mari et des enfants nesont, le plua souvent, que l'écho trop élo- postions libéralet à leurs abonnés. Le prix ci a été réduit ài2
uentde sa malpropreté: et, ceci est grave ! Quand on mange ( le $3 00 qu'il était) et i chacun d.. qsnri.te:ra nn, offr• lo

hez une femme de ce caractère, on ne le fait qu'avec une cer- choix de de ,x primes. 'Dabord ni- Buste Ph-néuloiqgne, u:1
tainle répugnance qui, certes, n'est pas de nature à accélérer tête-modèle, presque de la gro-4;eur d'une léte na:t irelle. de
la digestion. N'y prendrait.ou qu'un verre de vin, et ce vin plâtre de Pari4, avve des lettres démnontrav i'xacte n!nt touis 1é.
serait-il d'ailleurs de première qualité, si les bords du verre oranes Phrénlogiques. C'est no h] orne-nent pour una ur-

sales, jugez c quel dégoût on boit. La vue seule d'un i n bran.
sonrtet e maivc étt oulsmtbeIe lcs e n uirhî. ne.table de centrit, une bihhi:théqlv di un bîîiau

partement s nauvais état, dont les meubles, les glaces, les 'aide de cette tête et la clef q ,i l'accompagne avec une série
buffets, la pendule, les tableaux, sont surchargés de poussière,
ornés de toiles d'araignées ; mnais-surtout la vfis d'ue femmeO ti'a- ticlcs publiée dans le Pkrenlogial Journal surila Dhr6nolo-
àrmains sales, àfigure badigeonnée de crasse à cheveux sn gie pr.tique, toute personne peuta-quér:r des notions et'se rendre

désordre, est plus que sufisante pour faire soufrir un visiteur, mém trè-.familière avec la science des 'rgarnes phrénolog'us,

un parent, un ami quelconque, que l'exigence, l'occasion ou La de xi-me prime consiste en un hvre nouveau, les tempira-

l'amitié y retient ; il eu doit ôtre de même des personnes de la ents, ou variétés de constitution lhysigne dans ' homme, con-

maison. Mais peut-être aussi sont-elles plus habituées à-ce sidérées dans leur rapport avec le caractère mental et les choseus
spetalehidux àcette odeur nauséabonde que l'on traits-

spectacle hideuxmé , àette oe nauéaonde. ' - pratiques de la vie par D. H Jacques, M. D. Prix $1.50. uet
pire malgré soi, et qui blesse toute &me honnête. ouvrage traite un s.rjet. très-imiportan1t,ý et qni intéroîse tous

On a toujours observé que la femme n'est sur elle et dans sa*e oui e ti un ue d:-prtntre ui e que
maison, en fait de propreté, que ce qu'elle était jadis chez ses ce lx qi se lirent a léu de la nituru Ilpiiour ! t u l l . a

parente. C'est incroyable comme la malpropreté est héréditaire celui qai ne le fait pas' Ddémontre lt rapport du efa:L,

et comme elle pas aisément des mères aux filles. Ce proverbe %tienlt avet le maringe, 1Vé.lucalion et, l'insr;ictiou des îuu

ancien Telle mère, telle fille," ne peut être mieux appli- le genre d ccupation, la santé et la malaie, ete. Cet ouvrag'e

qué qu'à ce sujet. contient 350 p ,rtraitu; la typ:,oraphie et la reiir ne laient

- Jeune homme qui aspirez à vous marier, quand vous irez rien à désirer et on nte peut se le procurer, si ce n'est comme
dans la maison de votre prétendu, comme c'est l'usago en cor- prime, à moins du prix de détail qui est dle $1.50 Q <an I un:)
tains endroits, voyez, en un clin d'oil, quelle est sa dispositiou, des primes e.t envoyée on doit payir 25 cents extra pour 1'0m.
si elle est bien ou mal tenue, si la décence, ai l'ordre, A la pro. ballag' di B ,ste o pûur le potgs 'du Livre ou du Journal.

preté y régnent. Examinez bien aussi la mise et la tenue de la Les lectears désirant des renseignemenuîts plus cunpleti, vee 1à
mère, et jugez, d'après elle, ce que devra être celle à laquelle ;,rospeetus du Phrenological Journal, doivent envoyer u ab
,vous vouiez unir -votre destinée. roptu-dePrnogclJrn,-dietevyruii

Jeune homme, voyez, examinez et réfléchissez. Votre avenir varte-pote adressée ou accepter l'offre des éditeurs et envoyer
Jn dépend, également celui des enfants que vous pourrez avoir. dix cets, moitié prix, pour un » empltire du Journal (spêci-

Peutêtre me saurez-vous gré de cet avis amical. S'il vous est mon) à S. R. Well & (o., Editeurs, 737 Broadway New-York.
utile, priez Dieu pour moi 

.

-Choses et autres.

Proverbes: Un animal bien pansé est à moitié nourri.-:-Le
jeu de l'étrille éq-,ivaut à un picotin d'avoine.

Sopons fudles au sol.-Pascal a dit un grand mot,: " Bien
des malheurs en ce monde viennent de ce. qulon ne sait pas de-
meurer chez soi. 'l Non, on ne le sait pas ; on ne le sait plus:
ni le simple habitant des villa'es, que des rêves insensés ar-

irehent à sa charrue; ni les riches possesseurs de terres, qu'un
injustifiable dégoût éloigne des salutaires ocu.pations et des
saines jouissances de la campagne, et livre aux tentations d'une

aopulente oiveté
Ah p s'il m'était permis d'exprimer ici un vou, je dirais aux

descendants de ces familles qui ont i longtemps parmi nous
possédé la terre : Pourquoi, si l'industrie .et le commerce ne
vous conviennent point, ne sariez-vous pas de nobles, et même

-i vous le pouvez, d'illustres agriculteurs 1 A i lieu d'alier trop
sovent traier, à ta ville, dans les ceicles ri..cax da jeu ut du
a uven-u se vie i p u dige de vous, et jeter le reste de vos

enus ia les abimes du-IuXe, -ne -vaudrait.il tas lmieux pour

-C'est la plus récente découverte et petit être la plu4 re
marquable dwtoutes les substances colorants dt groupe gou-
dronné ou aniiin, miinteniit enployées mi largement pour l'ein.
bellissement des tissus les .plus délicats. l'au chimistes diient
que l'Uranine est le corpi le plus fluorescenît connu dé la scionce.
Son pouvoir colorant est étonnant ; un seul grain peut donner
une couleur marquée à près de cinq cents gathous d'eau.Une expérience très intéressante, que chacun peut fire, coi
siste à jeter qui lques atômes -d'tUrani sur de 'l'eau dans n'a
tomb!eur. Chaque atde produit unmediatemen dans I'au
comme des racines'd' un vèrt brillant; lors on dirait le tjîubtble r
rempli de plantes magnfiques. Les racines rossissent, se ré-
pandent et se combinent jusqu'à ce qu'..file lyon voit uneliiasa,
de liquide vert. Vue de lumièru transmise, la couleur- devientdorée pâle, et l'on verra une combaiso d vert e od-r,-i

vajua positiuun du tojib.eur. RifLn n'est plus -bdnIque ces ex-.
periences d' Jramine~ dus .soinaeur&.evabhlsd'a.n é hantilh,;
ix édite :rs dui 'Scidlut mjiý .ericm qui en envoiît gr.îus ji
tous-leurs abpiiêu. lnbjuilejian.l à joir.ual est dj S3.2d
par anne, ou e1,0U par 0 mhois et oa nu saturauL unsux' pLg.er
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